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VACCINS : 

NOTRE MÉFIANCE DU GOUVERNEMENT NE 
DOIT PAS NOUS AVEUGLER

59 % des Français prêts à se faire vacciner en août dernier, 54 % en octobre et… 40 % aujourd’hui 
(sondage Ipsos - Global Advisor) : fiasco de la « stratégie » gouvernementale pour convaincre de se faire 
vacciner ? Sans doute, mais surtout preuve de la défiance pour tout ce qui vient du gouvernement… On 
a envie de dire aux ministres : taisez-vous donc et laissez parler les gens compétents !

Les volte-face de l’exécutif
À ce jour, 516  vaccinations ont eu lieu en France, 

contre plus de 100 000 en Allemagne. Une lenteur qui a 
fait que beaucoup se sont demandé si la France dispo-
sait bien des vaccins, ou si la logistique associée était 
bien en place et qu’on ne nous rejouait pas l’affaire des 
masques. Nous n’en savons évidemment rien et tout est 
possible. En tout cas, Olivier Véran, le ministre de la San-
té, a bel et bien théorisé cette lenteur sur les plateaux, 
avant de devoir manger son chapeau et reconnaître qu’il 
fallait accélérer le rythme des vaccinations suite au vi-
rage de Macron sous le feu des critiques de tous les 
professionnels de santé ! Dur-dur d’être le porte-flingue 
d’un président versatile !

L’incurie du gouvernement ne 
doit pas nous empêcher de nous 
soigner  !

Mais l’incurie du gouvernement n’est pas une raison 
suffisante pour assimiler défiance envers lui et défiance 
envers les vaccins. 

Bien sûr, derrière les vaccins, il y a de gros intérêts 
financiers en jeu –  Big Pharma n’est certainement pas 
dirigé par des philanthropes ! Mais c’est le cas de tout 
dans cette société capitaliste, et le fait, par exemple, 
que la vente de voitures produise de gros profits qui 
enrichissent les actionnaires de Renault et autres PSA ne 
nous empêche pas de conduire des voitures.

Les vaccins ont été produits en un temps record  ? 
Non seulement il fallait faire vite face à une pandémie 
qui a paralysé le monde entier, mais, finalement, ces 
vaccins auront, dans les phases préparatoires, été bien 
plus testés que ne le sont habituellement la plupart des 
autres. Quant aux effets secondaires à long terme… c’est 
la même chose pour tous les vaccins. Et il faut tout de 
même rappeler que ces derniers ont fait reculer, et même 
disparaître dans un certain nombre de cas, des maladies 
mortelles qui faisaient des ravages avant le développe-

ment de la vaccination.

L’incompétence du gouvernement 
face à la maladie est structurelle

Tout le monde en a assez des masques, des « gestes 
barrière », des risques qu’on nous oblige à prendre en 
envoyant les gosses à l’école, en prenant les transports 
pour aller au travail, assez du métro-boulot-dodo ! Per-
sonne n’a envie de continuer ainsi, avec la menace de 
mutations du virus dont on ne sait pas jusqu’où elles 
peuvent conduire.

Alors, autant écouter la très grande majorité des spé-
cialistes qui enragent de voir la façon dont, globalement, 
le gouvernement aura traité la pandémie, après avoir 
continué la politique de diminution des capacités hos-
pitalières, et qui nous invitent à nous vacciner dès que 
possible en espérant que cela permettra d’éradiquer la 
maladie.

L’incapacité du gouvernement n’est pas qu’une affaire 
de personnes, même si ça compte. Elle est structurelle. 
Les ministres sont là pour assurer que les profits rentrent 
au mieux et enrichissent la bourgeoisie, nécessairement 
au détriment des classes populaires. Le reste – tout ce 
qui nous tient à cœur – non seulement ce n’est pas leur 
problème, mais, souvent, c’est leur politique qui crée mi-
sère et violences, pendant que les riches s’enrichissent.

Nous voulons quant à nous que les nôtres aient la 
meilleure vie possible. En bonne santé pour commencer. 
Alors, vaccinons-nous, mais n’oublions rien de l’incurie 
de ce gouvernement et du système qu’il défend. Gouver-
nement et système dont il faudra vraiment se débarras-
ser au plus vite !

Le point sur les vaccins, la vaccination et la 
recherche médicale sous le capitalisme

Réunion-débat de la Fraction l’Étincelle du NPA 
dimanche 10 janvier à 15 heures. Informations de 
connexion disponibles sur notre page Facebook : 
https://www.facebook.com/npaetincelle



Ce bulletin est le tien, fais le circuler. Tu peux nous aider en l’informant. Prends contact avec nos militants. Tu  peux aussi nous adresser 

un e-mail à cr@convergencesrevolutionnaires.org ou visiter notre site www.convergencesrevolutionnaires.org

Des timbres plaqués or
Qui dit nouvelle année, dit augmentation du prix du timbre ! 
Il vous faudra maintenant débourser minimum 1.06 euro 
pour l’ecopli et jusqu’à 1.28 euro pour le prioritaire ! Bien-
tôt, il faudra casser son PEL pour s’offrir un carnet...
Plus sérieusement, cela fait des années qu’on augmente 
les tarifs, sans savoir où va réellement l’argent. En tout cas 
c’est sûr : ce n’est pas dans nos poches...

Fin de la peak période = fin des cdd et 
intérimaires
Après vous avoir utilisés et pressés, merci à tous et à bien-
tôt ! Retour de la sécabilité, des tournées à découvert, bien-
venue en 2021 !
Il faut stopper le virus M. Wahl et ses copains ! Notre vaccin 
c’est la lutte !

Le pâté de la discorde
Des facteurs de la métropole Lilloise, exaspérés de recevoir 
des paniers garnis alors qu’ils réclamaient une prime, ont 
fait don de leur cadeau au Secours Populaire. La solidarité 
d’en bas, éternelle survivante face au dédain d’en haut.

Un café au goût amer 
Pour les collègues qui ont bossé le 24 ou 31 décembre, on a eu 
droit aux machines à café gratuites. Ce café était le bienvenu 
mais il avait aussi un goût amer. A une époque, le café était 
offert une fois par semaine, et les postiers de la pic qui fai-
saient le 24 et le 31 étaient compensés par des heures à poser 
ultérieurement. Pour le patron, il n’y a pas de petite économie, 
surtout quand elles sont faites sur notre dos ! On imagine bien 
que dans les bureaux de la direction, ils ont du bon café à 
disposition toute l’année...

Café pour tous, par en bas ! 
Pour avoir le café offert le 24 et le 31 décembre, il fallait 
avoir une carte sélecta. Mais les postiers en CDI sont qua-
siment les seuls à pouvoir se la procurer ! Heureusement, 
de nombreux collègues ont donné leur carte aux CDD et 
intérimaires pour qu’ils puissent en profiter aussi. Un geste 
de solidarité élémentaire qui est venu d’en bas. 

Préparateur de commande auto-
nome : terminator est de retour
« L’AGV est prioritaire sur les autres engins de manuten-
tion et sur les piétons »  : c’est le message qu’on peut 
lire sur les prépas depuis plusieurs semaines. Plus d’un 
collègue s’en est étonné car on nous apprend en formation 
que les piétons sont prioritaires sur les engins mécaniques. 
La direction veut sans doute que rien n’entrave la mise 
en place de ses nouveaux engins mécaniques autonomes. 
C’est peut-être aussi une manière de nous rabâcher que 

l’on doit s’adapter à la machine, comme ils tentent déjà 
depuis longtemps de nous habituer aux cadences infer-
nales des machines de tri du courrier. Mais il faudra leur 
rappeler que l’homme n’est pas l’esclave de la machine, et 
que dans une société sans recherche du profit immédiat, 
les machines seraient utilisées au service de l’être humain 
et pas l’inverse.

Macron paie ses primes en applaudis-
sements
Lors de ses vœux présidentiels, Macron a cité en héros 
des travailleurs qui étaient, selon ses mots, « en première 
ligne  » lors de la première vague de Covid. L’un d’entre 
eux, Jean-Luc Samos, éboueur en Guyane, en a profité pour 
répondre à Macron au micro de France tv. Il a indiqué que 
le président avait promis une prime de 1 000 euros pour les 
travailleurs « en première ligne » en début d’année, et a 
signalé qu’il n’avait toujours pas reçu son chèque : « J’es-
time que mon équipe et moi, on devrait avoir ces primes-là. 
Je ne pense pas que ce soit une montagne pour vous ! »

Tant qu’il y aura des gisements…
Au Mozambique, Total a été contraint de déplacer une cen-
taine de techniciens et d’ingénieurs vers la capitale du pays, 
Maputo, après l’éclatement d’une fusillade menée par des 
djihadistes sur un site gazier. Quant aux 2 900 autres tra-
vailleurs du site, relevant de sous-traitants de Total, la firme 
française les invite à « rester chez eux ». Les massacres des 
groupes armés de la province de Cabo n’avaient de toute 
façon pas dissuadé le géant français de lancer son projet 
à 16,5 milliards d’euros en septembre dernier. Covid, gué-
rilla… tant qu’il y aura des gisements !
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